
JEUDI 

St André Dung-Lac et  compagnons 

Évangile de Jésus Christ  selon saint Luc (21, 20-28) 

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Quand vous verrez Jérusalem encerclée par 

des armées, alors sachez que sa dévastation approche. Alors, ceux qui seront en Judée, 

qu’ils s’enfuient dans les montagnes ; ceux qui seront à l’intérieur de la ville, qu’ils s’en 

éloignent ; ceux qui seront à la campagne, qu’ils ne rentrent pas en ville, car ce seront des 

jours où justice sera faite pour que soit accomplie toute l’Écriture. Quel malheur pour les 

femmes qui seront enceintes et celles qui allaiteront en ces jours-là, car il y aura un grand 

désarroi dans le pays, une grande colère contre ce peuple. Ils tomberont sous le tranchant 

de l’épée, ils seront emmenés en captivité dans toutes les nations ; Jérusalem sera foulée 

aux pieds par des païens, jusqu’à ce que leur temps soit accompli. 

Il y aura des signes dans le soleil, la lune et les étoiles. Sur terre, les nations seront 

affolées et désemparées par le fracas de la mer et des flots. Les hommes mourront de peur 

dans l’attente de ce qui doit arriver au monde, car les puissances des cieux seront 

ébranlées. Alors, on verra le Fils de l’homme venir dans une nuée, avec puissance et 

grande gloire. 

Quand ces événements commenceront, redressez-vous et relevez la tête, car votre 

rédemption approche. » 

- .Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

Entre la prise de Jérusalem et l’avènement du Fils de l’homme se 

situent les temps des païens. Nul ne sait la durée de ces temps. Nous 

aurons à persévérer, à durer sous une succession d’événements 

dramatiques. Mais nous relèverons la tête pour rejoindre ce qui ne 

peut pas être loin. Est-ce que je partage cette espérance? 

La route est longue. L’espérance ne peut céder au découragement ni 

se perdre dans la réalité présente. Pour accueillir en veillant, 

l’espérance se redresse. Et dans le regard de ceux et celles qui relèvent 

la tête, se voit déjà un reflet de l’aurore qui pointe. 

Au-delà des souffrances qui viennent ou qui s’abattent sur moi, je 

veux guetter ton retour glorieux. Seigneur, pardonne-moi mon peu de 

vigilance, ma tiédeur et mes craintes concernant l’avenir. N’es-tu pas 

mon Sauveur et n’es-tu pas tout mon avenir? 
 


